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0 WIKAPAGE DES E*N1Aý

Je villis présente, Cdicrs clrants , une flou1
Velklai rtie uvtrja' Je la rc

llù enC i votre lwemi t tus, chr eexCi
ft~eet. 'sêeae vous qu MI1.le ia

bevrttiu, lie s'-n tiCndru pas à, v St >el

tecenpoa)itiln.

Mesm chers amnis,
.Je menu le, désir. d'avoir uine eue

rieý atvec vouis, e-t de vous paIImr des
qualitre saisonrs del'ane.Vyos

começos 'abord par le l>,rift-
temps., ette be'lle saisoni qule nolls
veonils (if plassr. <'st filors qule l a
naeture'f patraît se réviller dutl(' urd
sommrelIil danifs lequellt elle a é,té pon
gé1-4 tout Vliver. Lefs flusC01m-
mencentillt à sortir leurs petitestteti
mlidi-uwint de laetere 14s uis4eux rue-
viennen4ýt de pays chauds, et no011s
chlarment à notre ré'veil, dei Iluurs. ifo-
lis4 rtJmgs Les papillons1' 11uX ailesA
dof ioites coluset de toutes fluait-

ces voligent a et là, et Viennuent se0
rpser su los fleulrs quli parent nos

jardinis. Lestv s omnetà
s' 4orner def leu1r l-leý verdure, bA-. bois
offrent l'apec d vér.1itables habita-
tiozis féiques aulxqulsi leýs arbres
verts serenld toit. lýa miousse

foermel sos os pie-ds un doux tapis;
pas Jé e violette-s ut de pieê

l'es. bfe tempsl, efi temps, Vl'o p
(ý1)it lesqui proitimentPal*-

tii bru-let s ur nom krzofls.

i ne revenir qu'laul coucher du soleil.
Puis, c'esýt l'pqedscollections dei
papillons et de fleurs,

P'ls tard, vinit l'pqedes mnois-
sos t dues récoltes. Lv blé doré qui

sebaevgra iemet sur sa tige,
L va bientôt tomnber ou la faux du

moissoneurlqe le- moulin trans-
formera ensitpeun farinec qui sert à

faire notre pain. Parmi les tiges dje
b)lé, l'on aperçoit la petite tête rou-
ge dles coquelicots qlui s'inclinent au
soleil, comme pour le remercier des

raoschauids qiu'il leur prodigue.
Puis les jours, commencent à rac-

cor irl soleil se couche de meil-
leutre heure, et les arbres prennent
une14 telitet mé('lanlg(e de brun, rou-
ge', et or, Lit nature à cette époque
offre unt tableau splendide à lPartis-
te. 'ettriste de voir les arbres se
déipouiillier de leurs feuilles, les flours
di-sparaitre, et les oiseaux se prépa-'
rer pour leur long voyage aux. pays
chauds. Seulement, le petit rouge-
gorge nous reste fidèle, et pendant
les our sombres et ttristeýs de l'hiver,,
il Vient nous égayer avec ,a chanson
gaie, ut il est bienî récomipensé- par
tous. ses petits amis, qui le nourris-
sent pendlant cette saison vigoureu-

seavc ls iettes de la table.

.1e1 froid augmente, et tout l'as-
pect dk la nature an cel'arrivée
det l'iliver-, la plus gaie saison de
l'anné,ý ienàtôt la nieige commence à
tomberxl, c-ouvrant la terre d'un11 beau
tapis blanc, et des glaçons se suspen-
dlent partout, brillant auilelo-
nie de grands cristaux. Les étangs
ge'livnt, et tout le monde. s'amuse en
patinanit... Puis voilà Noil qlui
arrive! ette saison gaie et heu-
ff'U1? %il UAt -IJ~~~

iTS

c'est à cette époque que je vous lais-
se, non sans regret, espérant que
vous passerez une année très hieureul-
se. Que votre chemin soit parsm de
roses sans épines, et que le soleil ver-
se ses rayons dorés sur vous, vin hi-
ver.aussi bien qu'en été!

May C. Leîgh-Pemberton.
Ewell Manor, Anltre

(15 ans)

Le 17 juin 1906.

LES PETITS

(CE QU'ILS DISE'NTr)

(SÀ)ws cq titvC uvu11, iuv'ttroi 1S tOuIs les mot(s
d'enifants que voudrint bieni envoyer pxar et-G
te coIlne, lus abonniés <lu J-'ournal de
Françoise''.)

Petit Louis-Phiilippe, bé(14é dle dix-
neuf mois,, vienit d'avoir unl petit frè-
re qu'on lui dlit Î,tre uni auti'e Enfanit-
Jésus. Mais, L oulis-Plhi 11ppe iniquiet
des soins et de l'q.ffictÀon donsai
nouveau venui, fn sevmhle pas heui-
reux ; il tourne bieni triste auitour lie
sa maman pour lui direý tout à
coup

-Moi, ï'ai un grros chagrin...
-Et pourquoi donic? dlit la ifelne,

mère surprise.
--Veux-tu on va le renvoyer ce pe-

tit Enfant-,Jésuts là ...

Un b:ébé de six ans, apprenait pour
la première fois une leçon deuran
maireý. Sa mère lui pose laiuetin

-Quel est le fémiin de trompeur?
Le petit Jqusréfléchit lonigue-

ment, puis, tout d'uni coup, comme11
illuminé, répond avec uniéieu o
inique :

-Trompette!!
* .v ..- .v a

et lesbals,
lui est tout -11 me semble, que Cet oratour nl'a

dlsde toui- pas lxbeaucoup de suite- d-ans e iés
dle cadeaux. -Moi je trov que les de lui


